
CELTISME  ET  FRANC-MACONNERIE

Quel lien peut-il bien y avoir entre le Druidisme et la Franc-Maçonnerie ?

Au début du XVIII° siècle un renouveau spirituel eut lieu. La Franc-Maçonnerie moderne prit son essor à
Londres.   

Le 21 juin 1717, quatre loges se réunirent et fondèrent la Grande Loge de Londres.

Le 21 septembre 1717, le Druidisme moderne fut mis en place.

Nous  retrouvons  comme  initiateur  commun  à  ces  deux
événements capitaux John Toland. C'est ce nom qui passa à la
postérité. Mais il est plus que probable que d'autres personnes ,
restées dans l'ombre, ont contribué à ce renouveau.

Pourquoi ces deux créations simultanées ?
La  Maçonnerie  de  la  Pierre  éclata  littéralement  et  de
nombreuses loges se créèrent, alors que le Druidisme végéta. 
Iolo Morganwg en 1785 structura la renaissance du Druidisme.
Mais encore de nos jours la Maçonnerie est plus représentée que
le Druidisme.

Une  Maçonnerie  de  la  Pierre  qui  éclate,  un  Druidisme  qui
végète.  Cela  me  rappelle  la  loi  d'évolution  évoquée  dans
l'allégorie de chapiteau de la cathédrale de Chartres : on y voit
une plante sortir de la pierre, être mangée par un animal qui se
transforme en homme. La progression évolutive s'amorce donc
dans  le  minéral,  se  poursuit  à  travers  le  végétal  et  l'animal,
aboutit à l'homme et se dirige vers Dieu.

La Franc-Maçonnerie serait-elle l'avant garde du Druidisme ? 
La Maçonnerie travaille avec la Bible. 

Hiram a construit le temple de Salomon. 
Les Druides ont leurs propres écritures sacrées. 

Ils prient dans la nature. 
Rien ne semble les réunir.

Le Temple de Salomon était construit en cèdre du Liban, donc en bois. Une simple lecture de la Bible vous
édifiera sur cette vérité. Du bois, et non de la pierre. 
  



Passons donc au sacrifice d' Hiram. Il a été frappé une première fois à l'épaule droite, une seconde fois à
l'épaule gauche, et finalement le coup de grâce lui à été asséné sur le front. Une autre version, plus adaptée
au symbolisme de la triple mort maçonnique, nous indique qu'il fut frappé une première fois d'un coup de
règle sur la gorge, une seconde fois d'un coup d'équerre de fer sur le sein gauche, et achevé d'un coup de
maillet sur le front.

 Ce mode de sacrifice correspond exactement au rite de sacrifice en pratique dans les sanctuaires gaulois. Les
fouilles ont révélées des traces de sacrifice de bœufs, moutons, chèvres et plus rarement de chevaux,  pas
d'humains. Toutes ces bêtes sacrifiées l'ont été d'un coup de maillet ou de stylet sur le front. 
Les dernières découvertes de l'archéologie moderne précisent que ce genre de sacrifice n'était pratiqué que
par les tribus celtes de Gaule et des Îles Britanniques. Aucun autre peuple au monde ne pratiquait de la sorte.

Régis Blanchet dans son ouvrage, Le Panthéisme Maçonnique, Éditions du Prieuré, 1994, se pose la question
d'un panthéisme dans la maçonnerie d'aujourd'hui et de demain :

« Il ( le panthéisme ) a montré qu'il était indestructible, puisqu'il est toujours présent dans le monde,
mais il a aussi montré qu'il a à nouveau du mal à se mouvoir parce qu'il exige de ses sympathisants un
lourd  travail  culturel  préliminaire  et  une  connaissance  approfondie  de  la  philosophie,  condition
nécessaires à la création d'un libre arbitre et d'une conscience éveillée. Le panthéisme n'est pas un
chemin pour paresseux ou pour toute personne qui aimerait "avoir l'air" ; le panthéisme est une école
de la pensée qui commence par l'étude et la compréhension de la pensée des autres dans l'espace et le
temps ».
Cette définition pourrait d'ailleurs fort bien s'utiliser pour l'étude du Druidisme. 

Mais continuons la pensée de Régis Blanchet :

« La maçonnerie reste donc en tout état de cause un des endroits où il ( toujours le panthéisme ) se
véhicule le mieux par les libres échanges qu'elle suscite et sa présumée tolérance, et il s'y est toujours
bien porté même si son identification n'y était plus très claire et formelle. Nous en voulons pour preuve
tous les courants gnostiques,  théurgiques et  alchimistes qui n'ont cessé de l'habiter d'une manière
presque occulte et qui ne se sont jamais éteints ou ont resurgi spontanément. "

La Franc-Maçonnerie serait-elle panthéiste sans le savoir ?

« En tout premier lieu, il est important de redire que le panthéisme n'est pas une religion et qu'il meurt
à l'instant même où quelqu'un tente de le codifier pour le transmettre d'une manière autoritaire et
dogmatique ; c'est une philosophie métaphysique et sociale ; c'est un espace, un au-delà, de toutes les
religions,  une vision personnelle et  presque sensuelle du monde,  un amour de la nature qui guide
l'homme jusqu'à un amour de l’Être Infini ».

Merci Régis Blanchet, vos précisions me permettent d'affirmer haut et clair que le Druidisme est panthéiste.
S'il me restait le moindre doute, votre explication m'a convaincu. 

 



John Toland a commencé ce chapitre, je lui laisse le soin de le terminer. 

Voici un extrait de son Panthéisticon :

« Les Panthéistes peuvent être justement regardés comme Prophètes
et d'une nature mystique. Car de même qu'autrefois les Druides, qui
avaient l'esprit plus élevé, étaient liés par des Sociétés, se sont élevés
par l'étude des choses les plus cachées et les plus obscures, de même
les associations Socratiques s'appliquent à toutes les recherches où se
sont illustrés les Druides et les Disciples de Pythagore. Les uns et les
autres ont établi des Sociétés...

Mais on fera peut-être reproche aux Panthéistes de ce qu'ils ont deux
doctrines différentes, l'une exotérique ou populaire, accommodée aux
préjugés  et  aux  maximes  reçues  comme  des  lois  saintes  ;  l'autre
ésotérique ou Philosophique,  entièrement conforme à la nature des
choses et à la seule Vérité ; ou de ce qu'ils ne traitent cette Philosophie
nue, intègre et dépouillée de tout artifice et de toute obscurité, qu'à
huis clos et avec des amis d'une prudence et d'une probité reconnue. 

... Cependant, les Panthéistes ne cesseront pas d'être réservés, jusqu'à
ce qu'il leur soit permis de penser ce qu'ils veulent et de dire ce qu'ils
pensent ».

Je pense que le moment est venu pour nous, Panthéistes de dire ce que nous pensons, et de le dire haut et
clair. Il me revient à l'instant la devise des Bardes citée ci dessous, en langue celte, suivie de sa traduction en
français :

Y GWIR YN ERBYN Y BYD

La vérité à l'encontre du Monde

ou 

si vous le préférez en Gaulois :

Vironia anipa Bitus


